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Avant toute chose, ces trois jours, - 
en fait ces 9 jours si nous cumulons 
les trois U2E de Lyon - ont fait 
croître, chez moi, une formidable et 
irrésistible envie de passer à l’action. 
L’exigence de l’utopie, la volonté 
de répondre à l’urgence sociale, 
la nécessité de l’innovation dans 
une société en pleine mutation, 
ont trouvé pendant ces journées des 
axes de réflexions (des paradigmes 
intellectuels et politiques, oserai-je 
dire  ?) propres à traduire ces envies 
en actions. 

L’U2E a ainsi fonctionné tel un 
révélateur chimique transformant les 
intuitions en convictions. L’évolution 
de la société, les crises auxquelles 
nous sommes confrontées, appel à 
une refondation de l’action sociale, et 
une réinvention de l’action citoyenne.

Cette révolution que l’on pourra appeler 
“solidaire”, comme il y a des révolutions 
pacifiques, se fondera sur deux piliers. 
Le premier, c’est la place des citoyens, 
ceux qui sont les plus fragilisés, les 
plus exclus, les plus isolés. En ce 
sens, l’empowerment, la démocratie 
conflictuelle, l’accompagnement, 

le lien social, le faire ensemble… 
constitueront des outils utiles d’action. 
Le deuxième c’est la conviction 
que nos cadres de fonctionnement 
démocratique, éducatif, social, 
économique, n’évolueront pas de leur 
propre fait. L’engagement solidaire, 
l’action citoyenne doivent servir 
d’aiguillon dynamiteur démontrant par 
le faire, les voies d’un changement de 
système. 

Le mouvement des engagés 
solidaires de l’Afev devra 
contribuer à ce mouvement plus 
large. 

L’armée des milliers de colibris 
n’éteindra pas seule le feu. Mais ils 
seront suffisamment nombreux pour 
démontrer la pertinence de leur action, 
et convaincre les autres animaux. 

Merci à vous tous, à l’équipe Rhône-
Alpes, à l’équipe nationale qui ont fait 
le succès de ces universités. Merci de 
votre présence de ce que vous êtes et 
de ce que vous faites. 

Banzai !
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« Des jeunes engagés qui 
investissent les lieux de 
la République, je trouve 
ça très beau. » Christophe 
Paris, directeur de l’Afev, 
aime les symboles et pense 
en souriant aux jeunes 
volontaires qui envahissent 
la démocratie en occupant 
l’hôtel de Région. 

La chaleur de leur échange 
fait crépiter ces lieux qui 
accueillent ateliers et débats 
pour préparer à l’action dans 
les quartiers. L’invention, 
la créativité sont les mots 
d’ordre et croiser les regards 
garantit une dynamique 
de construction qui fait de 
l’Afev « un pari de solidarité, 
d’avenir » dixit Thibault 
Renaudin, secrétaire national. 

Maintenant... À vos marques, 
prêts... quartiers !
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Parcours spécifiques

Le point de vue de... ...Guilhem, Esprits Critiques

Université en chantier, pour la construction  
d’un espace démocratique

Une Université à décloisonner
Comment faire le lien entre territoires et lieux d’enseignement 
supérieur ? Les universités sont souvent déconnectées des territoires 
où elles se trouvent. Fréquemment construites dans des quartiers 
périphériques, elles sont souvent perçues comme des citadelles 
imprenables pour les jeunes des banlieues. Les réflexions du parcours 
spécifique optent pour une démystification de l’université. L’idéal d’une 
université ouverte sur le territoire est entre les mains des différents 
acteurs : habitants et étudiants, collectivités territoriales et lieux 
d’enseignements supérieurs. Différentes actions dont celles de l’Afev 
sont des modèles pour l’ouverture de la citadelle à la cité. 

Jean Bourrieau et les ressources citoyennes 
délégué à la vie associative et à l’éducation populaire Conseil 
Général de Seine-Saint-Denis

Ce militant de l’éducation populaire conçoit l’individu comme une 
ressource à valoriser. Il nous amène à réfléchir sur le savoir citoyen et 
présente plusieurs actions qu’il mène en ce sens. Chacun est porteur 
d’un savoir qu’il peut partager : des collégiens exposent devant des 
étudiants chercheurs, des étudiants chercheurs échangent avec le 
personnel du conseil général sur l’évaluation des services publics, les 
habitants détiennent des savoirs qu’ils partagent avec les universitaires, 
les universitaires se doivent de restituer leur recherche aux populations 
avec qui la recherche a été élaborée…

Dans une interview pour l’INJEP, Jean Bourrieau explique que  
« l’éducation populaire apparaît comme un véritable pôle de résistance 
si elle conjugue l’individu et le collectif, si elle reconnaît d’abord les 
capacités des personnes avant de pointer leur problèmes, si elle aide 
à ce que s’élaborent les solutions à des problèmes par les acteurs qui 
possèdent tous connaissances et savoirs à construire collectivement. »
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...Marion, Lyon Bondy Blog 
avec Audrey Pavat et Thomas Rigaud de l’Afev

L’engagement de la jeunesse existe-t-il toujours ?

Alors, «  L’engagement de la jeunesse existe-t-il 
toujours ? »
T : Oui ! (rires)
A : Mais les formes sont différentes de celles d’hier et 
de celles de demain. Il y a une évolution de la société 
et donc de sa jeunesse. 
T : Voilà, on a vu au long des modules le clivage entre 
formes traditionnelles et nouvelles, au point de finir le 
parcours par un débat entre les deux formes. Pourtant, 
les nouvelles sont basées sur d’anciennes qui existent 
toujours (comme le syndicalisme) mais adaptées à 
notre époque. Ce qui ressort, c’est la volonté d’être 
utile à son échelle, et donc pour la communauté.

Quel bilan de ce parcours spécifique ?
A : Très positif. Les participants ont vraiment joué le 
jeu, notamment pour le troisième module, sur lequel 
j’avais des craintes. Mais ils avaient l’air ravis, on a eu 
plusieurs retours positifs.
T : Ils ont participé, oui. C’est le parti pris depuis l’an 
dernier en terme d’animation : réaliser une production 
collective qui change le mode de faire dans notre 
société et donc à l’Afev. C’est ce que l’on a tenté de 
faire : produire ensemble avec les intervenants comme 
appuis.

Conclusion : « plaisir, rêve et quête de sens sont les 
caractéristiques essentielles de l’engagement de la 
jeunesse actuelle. »

On m’a dit qu’un certain C. de Nantes 
sait aussi bien imiter la voix de C.P 
que celle de Patrick Sébastien. Waou, 
on veut une démo !

On m’a dit que les aphtes n’étaient pas 
toujours causés par la nourriture.... ah 
mais quoi d’autre ?

Un certain M. H. aurait dit que si 
les questions ne lui allaient pas, il 
couperait les subventions... 

Apparemment, Eml serait enceinte... 
mais c’est pas sûr.

V. D. aurait parlé de quelques produits 
dopants. Mais on n’a toujours pas pu 
gouter.

On m’a dit qu’un sac de voyage s’était 
baladé de résidences en résidences. 
Il aura vu plus de chambres que la 
proprio...

Dans la 305 à Mermoz, ça pyjama 
party !

Une certaine N. M. se demande 
toujours si elle a une tête de protocole ?

On m’a dit que les salariées de Nice 
n’assumaient pas du tout d’être des 
groupies de Vikash

J’ai vu V.D. rater un but et son équipe 
lui dire qu’il pouvait en rater d’autres... 
mais pas trop

On m’a dit que la prochaine U2E se 
fera à Poitiers. C’est en tout cas ce que 
les résidents d’Alix ont décidé.

On m’a dit qu’un homme bizarre 
suivait les aféviennes dans le bus vers 
la résidence . Fermez bien vos portes 
de chambre  !

J’ai vu que, pour beaucoup, la soirée 
de mercredi était à l’eau  !

On m’a dit que la révolte allait gronder 
à Alix. on se demande bien pour 
quelles raisons ?

On m’a dit que L. de Nîmes a une 
deudeuche rouge décapotable. Vous 
êtes, bien sûr, tous conviés à bord  !

C.P. a joué au foot en mocassins et 
pantalon à pince. J’ai vu doudou 
Vikash, eh bah c’est pas mal.

On m’a dit que Laigle était le chef des 
colibris....

Apparemment, C.P. était perdu de 
vue après 21h, hier soir... ainsi que 
N.D., hum hum 

On a entendu dire...
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